


























































































































exigences de la foi ne sont pas comprises 
par tous, cependant la communauté est un 
support pour chacun. 

C'est une découverte d'une antre forme 
d'intelligence de la foi, de prière aussi, 
d'image de Dien chez les hommes. 

On comprend toute l'importance des 
groupes chrétiens, groupes de fÜyers, de 
jeunes, qui sont un support pour la foi de 
chacun. 

On comprend aussi toute l'importance des 
rassemblements. On se sent fort lorsqu'on 
est ensemble. 

La foi est dialogue avec Dieu et commu­
nication vivant,e avec Lui 

La notion de sacrifice, d'offrande, qui 
appelle un mouvement en retour fait vivre 
plus intensément le sacrifice de la messe 
où la communion devient un partage par 
toute la Communauté de la vie divine. 

Les sacrements sont davantage ressentis 
comme « gestes de Dieu », le réalisme 
sacramentel prend une nouvelle acuité. 
Dieu agit par ses intermédiaires, les hom­
mes, ou les éléments naturels qui sont 
compris comme signes efficaces : eau du 
baptême, l'huile de la confirmation. Les 
gestes eux-mêmes sont le signe d'une atti­
tude religieuse : le geste de la prière (bras 
ouverts), l'imposition des mains. 

Eléments qui paraissent 
à dissocier de la foi 

II y a aussi, dans les attitudes religieuses 
traditionnelles, des éléments à purifier, des 
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tentations auxquelles il ne faut pas suc­
comber. 

La conscience que Dieu est à l'œuvre peut 
faire oublier que Dieu appelle à la Conver­
sion. La recherche d'une expression reli­
gieuse traditionnelle, dans la mesure où on 
en resterait là, pourrait faire oublier le 
dynamisme de la pédagogie divine. 

La Révélation est une démarche de Dieu 
chez les hommes, elle demande qu'on se 
mette· à son écoute. 

Dieu, à l'œuvre dans les événements, 
s'adresse à un homme qu'il a libéré. La ten­
tation de passivité est grande. 

Dieu demande aux hommes de construire 
le monde aujourd'hui, sous son regard bien 
sùr. Cette attitude dynamique appelle de 
la part des homn1es une prise de conscience 
de leur libération, de leur liberté et des 
responsabilités nouvelles qu'ils doivent 
prendre collectivement et individuellement. 

La foi vécue en Peuple ne doit pas em­
pêcher un affinement de la conscience per~ 
sonne/le. La tentation existe de se confor­
mer à l'ensemble, d'attendre tout du chef 
responsable, d'oublier la nécessité d'une 
démarche personnelle. Le Dieu d'Amour 
appelle une réponse personnelle et gratuite 
d'amour. Devant lui il s'agit de reconnaître 
ses infidélités, son péché, et aussi renga­
gement qu'il réclame. 

Les sacrements sont des « gestes de 
Dieu », mais risquent de devenir des gestes 
magiques et constituer un abus du sacré. 




































